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Le texte de Marguerite Duras La Douleur est publié chez P.O.L 

 
 
 
La dernière guerre, Marguerite Duras l'a vécue tout à la fois comme femme dont le mari 
avait été déporté, comme résistante, mais aussi, comme écrivain. Lucide, étonnée, 
désespérée parfois, elle a, pendant ces années, tenu un journal, écrit des textes que lui 
inspirait tout ce qu'elle voyait, ce qu'elle vivait, les gens qu'elle rencontrait ou affrontait. Ce 
sont ces récits et des extraits de son journal, que Marguerite Duras a réunis sous le titre La 
Douleur. 

La Douleur est un récit autobiographique, le journal de l’absence éprouvante, de l’attente 
chargée de menaces, de la peur atroce, écrasante, du désespoir, de la honte de vivre en 
attendant le retour de Robert Antelme (Robert L. dans le texte), son mari, déporté dans un 
camp allemand. Elle ignore en cet avril 45, printemps de la Libération, s’il est toujours vivant. 
Errante dans une ville assommée, courant de bureau en bureau, maudissant son téléphone, 
ne mangeant plus, ne dormant plus, elle attend, elle guette, elle cherche le moindre signe 
d’espoir. La guerre continue en elle alors qu’alentour la joie de la Libération s’extériorise. 
Son groupe de résistants se réorganise pour encadrer le retour de ceux qui en revienne. Lui 
aussi en reviendra, dans un corps où la vie n’a plus de poids. 



 
 

 
 

NOTE D’INTENTION 
 
 
« Envie d’abord de retravailler avec Dominique Blanc, envie de partager quelque chose, de 
faire exister ce quelque chose.  
Envie alors de se confronter à ce texte terrible. De se ressouvenir de ça : la Résistance, la 
Libération, les camps, cette période impensable et qu’on a oubliée. Et puis le retour 
incroyable de cet homme dont Marguerite Duras s’est séparée et qu’elle aime, l’horreur de 
l’attente, la splendeur de sa résurrection à lui  – qui est aussi un peu son œuvre à elle. 
L’espoir fou.  
 
Transmettre tout cela, humblement, à des spectateurs. »  
 
Patrice Chéreau 
 
 
 
Avec la complicité de Thierry Thieû Niang, Patrice Chéreau met en scène l’une de ses actrices 
fétiches, la saisissante Dominique Blanc. Elle interprète l’un des textes les plus troublants de 
la littérature d’après-guerre : le journal de Marguerite Duras, dans lequel elle consigne sa vie 
après la libération de Paris et l’attente du retour de son mari, prisonnier des camps. 
Dominique Blanc fait résonner, jusque dans ses silences, ses soupirs, la simplicité et 
l'intensité de l’écriture durassienne. 
 
 
 



 
 

REVUE DE PRESSE 
LE MONDE – 20 SEPTEMBRE 2011 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



 
 

 
REVUE DE PRESSE COMPLÈTE 

 
https://www.dropbox.com/sh/v25r9qzi5vmv48k/AABIqLPsaI9ONkr9zzr_uf5Ea?dl=0 



 
 

 
BIOGRAPHIES 

 
 
DOMINIQUE BLANC  
 
Dominique Blanc se forme au cours Florent. Elle intègre la première Classe Libre de l’école et 
étudie notamment auprès de Pierre Romans. En 1981, Patrice Chéreau lui offre un rôle dans 
Peer Gynt d’Ibsen, qui marque le début d’une collaboration fructueuse, au cinéma – La Reine 
Margot et Ceux qui m’aiment prendront le train, pour lequel elle reçoit le César de la 
meilleure actrice dans un second rôle –, comme au théâtre – Les Paravents de Jean Genet, 
Phèdre de Racine et La Douleur de Marguerite Duras qui lui vaut le Molière de la meilleure 
comédienne en 2010. 
 
Au théâtre, Dominique Blanc joue entre autres sous la direction de Luc Bondy (Terre 
étrangère), Jean-Pierre Vincent (Le Mariage de Figaro, Woyzeck), Antoine Vitez (Le 
Misanthrope, Anacaona), Deborah Warner (Une maison de poupée d’Ibsen, Molière de la 
meilleure comédienne pour son rôle de Nora Helmer), Marc Paquien, Bruno Bayen et 
Christine Letailleur (Les Liaisons dangereuses de Laclos, Molière de la meilleure comédienne 
en 2016 pour son rôle de Madame de Merteuil). 
 
Elle poursuit en parallèle une carrière tout aussi prolifique au cinéma aux côtés de 
réalisateurs tels que Claude Chabrol, Régis Wargnier (Indochine, César de la meilleure actrice 
dans un second rôle), Claude Sautet, Louis Malle (Milou en mai, César de la meilleure actrice 
dans un second rôle), Michel Piccoli, James Ivory, Lucas Belvaux – qui la dirige dans sa 
trilogie Un couple épatant, Cavale et Après la vie, sortie en 2003 –, Rock Stephanik (Stand by, 
César de la meilleure actrice en 2001), Pierre Trividic et Pierre Mario Bernard (L’Autre, prix 
d’interprétation féminine du Festival de Venise en 2008). 
 
À l’opéra, elle se produit, comme récitante, dans Perséphone de Stravinski par Peter Sellars 
et dans La Flûte enchantée de Mozart dirigée par Marc Minkowski et mise en scène par La 
Fura dels Baus. 
 
Dominique Blanc travaille régulièrement pour la télévision, notamment avec Nina 
Companeez (L’Allée du Roi, À la recherche du temps perdu...), Claire Devers (La voleuse de 
Saint-Lubin) ou Jacques Fansten (Sur quel pied danser ?). 
 
Elle entre à la Comédie-Française en tant que pensionnaire le 19 mars 2016, et en devient la 
538e sociétaire le 1er janvier 2021. Elle y est Agrippine dans Britannicus de Racine pour 
Stéphane Braunschweig, Maria Vassilievna Voinitzkaia dans Vania (d’après Oncle Vania) de 
Tchekhov pour Julie Deliquet, la Marquise dans Le Petit-Maître corrigé de Marivaux pour 
Clément Hervieu-Léger, retrouve Deborah Warner pour Le Testament de Marie de Colm 
Tóibín à l’Odéon-Théâtre de l’Europe, elle est B dans Poussière de et mis en scène par Lars 
Norén et Helena Ekdhal dans Fanny et Alexandre d'Ingmar Bergman par Julie Deliquet. Elle 
joue la Marquise de Villeparisis dans Le Côté de Guermantes d'après Marcel Proust, mis en 
scène par Christophe Honoré au Théâtre Marigny. 
 



 
 

Son interprétation de différents rôles dans Angels in America de Tony Kushner mis en scène 
par Arnaud Desplechin Salle Richelieu lui vaut le Molière de la comédienne dans un second 
rôle en 2020. 
 
Dominique Blanc est officier de la Légion d’honneur et commandeur de l'ordre des Arts et 
des Lettres. 
 
 
 
 
 
 
THIERRY THIEÛ NIANG 
 
Parallèlement à son parcours de création, Thierry Thieû Niang, danseur et chorégraphe, 
initie des ateliers de recherche autant auprès de professionnels que d’amateurs, d’enfants et 
de seniors, de personnes autistes ou détenues. 
 
Officier des arts et des lettres, lauréat de la Villa Médicis Hors les Murs au Vietnam, de la 
Fondation Unesco-Aschberg au Kenya et du Prix Chorégraphe SACD 2019, il intervient auprès 
d’écoles d’art, de conservatoires supérieurs d’art dramatique et chorégraphique, 
d’associations de quartiers, d’hôpitaux et de prisons dans différentes villes en France et à 
l’étranger. 
 
Pour la saison 20/21, il est artiste invité à l’hôpital Avicenne et à la MC93 à Bobigny, au TNP à 
Villeurbanne et au Festival Labeaume en musiques en Ardèche. 
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